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5*2 LE NOUVEAU

La page fribourgeoise
PATOIS FRIBOURGEOIS
ET ESPRITS DE CHEZ NOUS

Fort spirituelle est la repartie d'un bon
ivrogne. Revenant de l'auberge assez
tardivement, il rencontre son curé dont le
défaut était de prêcher très longuement.

— Mais, mais fait l'ecclésiastique, de

quel bois sont donc faits les bancs de

l'auberge, pour que tu y restes si

longtemps

— Du même bois que la chaire de
l'église, je pense, M. le Curé, répond notre
buveur ; quand on y est, on n'arrive plus
à décoller

Plus cinglante est, dans son ironie, la
réponse que fit, en plein café, un brave
paysan de chez nous. Arrive un client
connu de chacun comme larron. Voulant
faire le fier, il apostrophe d'un air goguenard

notre paysan :

¦— Hé, Joseph, dis-nous donc une chose

que personne n'a jamais dite encore.
— Eh bien, répond l'autre, tu es un

brave homme
Un paysan avait marié le matin même

sa fille assez méchante. Sortant de l'église,
il se retourna vers son gendre et lui dit
simplement : E bin, ora, tè t'i pré, à mè
chu dèprê (Eh bien, maintenant, toi tu es

pris... et moi je suis « dépris »

Et ce domestique de campagne dont le
maître, imitant la vieille du bon La
Fontaine, réveillait ses serviteurs au premier
chant du coq. Un matin, plus de chant.

Le patron, inquiet, s'en va au poulailler,
voir ce que faisait maître Chantecler. II
trouve le domestique en train de lui
tordre le cou, en lui faisant tourner la tête

comme une manivelle.
— Que fais-tu là s'écrie le paysan.
— Je remonte l'horloge, répond le

domestique sans lâcher prise.
Un avare recevait un jour à sa table un

pauvre diable affamé. Il lui met devant
le nez un morceau de fromage. L'autre, ne

sachant trop comment faire pour se

couper un gros morceau sans en avoir l'air,
se met à regarder par la fenêtre, tout en

se coupant un large échantillon de gruyère.
— Mais, mais Regarde donc ce que tu

fais, s'écrie l'avare, voyant déjà péricliter
son bien.

— II y a assez à toi pour regarder,
rétorque le pauvre hère.

Et nos braves landsturm, qui gardaient
le tunnel de Vauderens, durant la guerre
de 1914. Il faisait chaud, et nos bons
soldats avaient tombé la veste. Arrive un

officier haut gradé.
Personne ne bouge. Vexé, l'officier

s'écrie :

— Vous ne savez donc pas qui je suis.

Je suis le colonel X.
— Nom de sort Vous avez une bellt

place, tâchez-voir de la garder
Abbé F.-X. Brodard.
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